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“Prenez mon avis sur les

W 
S
Carters iksspills

¥Ste-Anne de Mad.MAUX DE TÊTE”
Supprimez la 
cause, prenez 
Fruit-a-tives
“J’avais des 
maux de tête 
qui duraient 
des heures et 
mclaissaient 
épuisée. J'étais 
aussi sujette à 
la const і pa- 
tion et aux 
t roubles ré­
naux. Je dois
ma santé par- мАҐ’*'" ’**'
faite à Fruit-a-tives qui m’ffîait du bien 
à tout le système." Mlle J.G., Hull, P.Q. 
Fruit a tivcs a une vertu particuî’ère. 
Résultat des 15 années de recherches 
d’un médecin célèbre, il n'est pas à 
confondre avec les pilules, huiles, herbes 
ordinaires qui n'agissent que sur un ou 
peut-être deux organes. Fruit-a-tives 
stimule le fonctionnement naturel de 
cinq organes vitaux, assurant ainsi 
bonne santé.

La meilleure chose 
que vous puissiez-*-M. Hilaiüe Soucy est maintenant 

revenu des chantiers.
—Mlle Aida Beaulieu est de retour- 

dans sa famille, après avoir passé 
quelque temps à Van Buren.

—Mlle Marthe St-Pierre, après a- 
voir visité ses parents à Grand-Saul v 
est revenue chez-elle.

—M. Adélard Plourde de Keegan, 
Me, était de passage ici, dimanche 
dernier .avec un de ses amis.

—-Mlle Régi&a- Cbarest, institutri­
ce en cette paroisse, est allée visiter 
ses parents à St-Jacques, dimanche 
dernier.

—La famille Prank Dugas recevait 
la famille Loix-uzo Richard, à un sou­
per amical, dimanche dernier.

—Un cercle de raquetteurs de Ste- 
Anne a fait une longue marche à Pa­
rent, Maine, dimanche. Au cours de 
oete expédition, on voulut faire cueil­
lette de gomme d’épinette, mais on 
s’aperçut bientôt que. sans couteaux, 
la besogne était difficile. Les mâ- 
oheurs en furent si intrigué qu’à 
leur retour, ils firent achât d? gom­
me canadienne "Oh Boy” !

—M. Paul O. Martin de Ste-Anne 
s’est blessé gravement en allant fai­
re La visite de sa section sur le che- 
mi nde fer. Alors qu'il allait allumer 
une lampe d’aiguille, U glissa du pied 
et tomba le genou sur une rail. Il ne 
Pourra travailler pour quelques jours.

—Mlle Joséphine Lajoie, modiste, 
est dangereusement malade. Nous 
lui souhaitons un prompt rétablisse­
ment.

—C'est «ver peine aussi que nous 
ayons aprr :5 a maladie de Mme Al­
bert Oue1 
de RAv

' • ■:

'état bilieux et 
MIGRAINES

partout, «I 
і de 25c et 75c.

Nos agronomes acadiens ont fait un beau travail dans 
les paroisses de Saint-Basile et de Saint-Joseph. 
—Nombreuse assistance.En vente 

pqtrrouget jtuellement à l’hôpital 
u-Loup où elle a subi 

.jération. On espère qu’el-une gra*
le va revenir dans sa famille bientôt.

—M. et Mme Adélard Turcotte, 
née Rose-Anna Gagné, font part à 
leurs parents et amis de la naissan­
ce d’un fils, le 13, baiptisé le même 
jour, sous les prénoms de Joseph, Ré 
gent, Jeannot. Parrain et marraine : 
M. et Mme Arthur Bértibé, cousins 
de l'enfant. Porteuse: Mime Jos. Du- 
bé, cousine de l’enfant.

—Etaient de passage à Cabano, la 
semaine dernière: Mlles Yvonne et 
Marie-Stella Sévigny et Norms Vio­
lette.

—Mine Paul Valoouit de Ste-Rose 
était en visite chez M. Orner Berge­
ron, récemment.

—Mlle Germaine Cloutier a fait 
un court voyage à Québec, la semai­
ne dernière.

—M. Lutiger Dubé d’Edmundston 
a visité ses parents, M. et Mime Fran 
çois Dubé.

—Mlle Bergeron de SUEmile d’Au- 
clair est retourné dans sa famille a- 
près avoir passé une quinzaine chez 
son amie Mlle Lucienne Dubé.

—Mlle Rose Bouchard est actuelle­
ment chez des parents à Drummond-

Les cours agricoles donnés récemment dans les 
deux paroisses de St-Basilç et de St-Joseph furent, de 
1 avis de tous, un succès et nous pouvons dire avec cer­
titude que le beau travail accompli par nos agronomes 
rapportera des fruits dans l'avenir. Deux facteurs sur­
tout ont

Carroll et Isabelle Godboult.
—M. Harry Soucy d’Edmundston a 

passé le dimanche avec sa mère, 
Mme Julia Soucy.

—Parmi les jeunes filles tic 
Sault qui ont goûté le plaisir d’une 
promenade en aéroplane, dimanche 
après-midi, on remarquait: Mlles Ir­
ma Rioux, Irène Deschênes, Ida Go- 
dreau, accompagnées de M. Levine 
Lajoie de North Bay Shore.
Réorganisation 
de l’Orchestre

;

uccès de évité uvlivre importan­
te; c’est d’abord la compétence et le dévouement des 
agronomes, véritables professeurs publiques qiii font 
tout en leur pouvoir pour inculquer dans l’intelligence 
des cultivateurs la science agricole qu’ils possèdent ; 
c'est ensuite l’encouragement donné par Messieurs les 
curés et l’intérêt que les paroissiens apportent aux con­
férences.

wii t* * vuv au h

Biscuit au BeurreEssayez-le. 25c. et 50c.

Fruit-a-tives EN PAQUETS D’UNE LIVRE
REND ET CONSERVE LA SANTE —Près de vingt musiciens mon­

trent un vif intérêt dans la reforma­
tion de l’orchestre de Grand-Sault 
qui était désorganisée depuis quel­
ques années. Depuis un mois, les 
membres se réunissent plusieurs fois 
la semaine, pour les exercices; ils 
sont encouragés par La présence de 
plusieurs citoyens réellement Inté­
ressés à leurs progrès. Les membres, 
à date, sont: MM. F. McCluskey, W. 
M. Costigan, A. R. Manning, H. L. 
Mulherin, Lloyd McCrea, Elias Du­
mas. cornets; R. W. McCluskey, Ar­
thur White, saxophones; S. J. Mer­
ritt, Walter Taylor et J. A. Desro­
chers. trombones; F. W. Otons bead, 
baritone; John N. Vasseur, Joseph 
Bell, et Allison Merritt altos; Her­
man McMillan, basse; H. J. Stafford 
et Wilfrid Bradley, tambours.

—Le 2 mars, est née à M. et Mime 
Paul Baird une fille baptisée Marie, 
Léona. Parrain et marraine, M. et 
Mme Tom L agacé de Drummond.

—A M. et Mme P. Sirois, le 29 fé­
vrier, est né un garçon baptisé Jo­
seph, Paul. Parrain et marraine : M. 
Henri Sirois et Mlle Bihiane Sirois, 
frère et soeur de l'enfant.

Nos félicitations.

Ces cours sont des leçons gratuites d’un grand pro­
fit pour ceux qui désirent voir progresser l’agricu]ture 
e'nez-nous. Si un beau jour monsieur le curé annonçait 
du haut de la chaire à ses paroissiens l'arrivée de re­
présentants du gouvernement qui ont pour mission de 
distribuer de l’argent, à la salle paroissiale, il est inu­
tile de dire que l’endroit désigné regorgerait bientôt 
d une foule cnosidérable. Vous doutez-vous, braves cul­
tivateurs du Madawaska, que c’est réellement de l’ar­
gent que les agronomes viennent vous distribuer? Car 
après tout, si vos récoltes deviennent plus abondantes 
à cause de leurs conseils, ce surplus de produits a cer­
tainement une valeur monétaire que vous n’auriez peut- 
ctre pas touchée sans leur collaboration. Travaillez 
donc avec eux comme vous l'avez fait par le passé afin 
de rendre leur tâche plus facile et d’un même coup vo­
tre succès plus grand. De cette façon l’agriculture mar­
chera de l’avant.

Régulier 25c la livre ла XX

SPECIAL 1УС LA
liv.

En Vente
VENDREDI et SAMEDI chez

CANADA
ville.MAIL CONTRACT —Mme L. M. MLdhauid et ses deux 
enfants sont retournés à Parent, a- 
près avoir passé trois semaines chez 
la mère de Mine Michaud, Mime Paul 
Cloutier.

—Mlle Marguerite Beaulieu, insti­
tutrice à St-Eusèbe, était en visite 
chez son père, M. Folycarpe Beaulieu 
dimanche dernier.

—M. et -Mme William Pednault, 
née Georgina Bérubé, ont eu la dou­
leur de perdre le 26 février une fil­
lette, Gisèle figée de 5 ans.

La sépulture eut lieu le 28, et une 
grande foule de parents et amie y 
assistaient. Les porteurs étaient :
MM. Réné et Lionel Pednault, Albert 
et Alphonse Beaulieu. Dans le cor­
tège, on remarquait: M. et Mme Wil­
liam Pednault, le frère de la jeune 
défunte, Roger; M. Pantaléon Bé­
rubé, M. et Mme Thomas Michaud,
M. Alphonse Pednault, Mime Simone 
Pednault, Aline Michaud et P. Md- 
chaud et un grand nombre d'autres 
dont les noms nous échappent. —
Nos sympathies.

—Dimanche dernier, un avion fai­
sait faire quelques excursions aux ci­
toyens de notre paroisse. Plusieurs Lucie Lavoie, Jeanne d’Arc Gagné, 

Simone Sylvestre, Blanche Tardif, 
Berthe Pelletier, Thérèse Triquet.

8e Année — Thérèse Robitatille, 
Fernande Imbeau, M.-Ange Paquet, 
Aline Rossignol Juliette Bérubé, A- 
llne Vied, Jacqueline Béland, Yvette 
Bérubé, Luc Lie Cloutier, Régin a Bé­
rubé, Gemma Bérubé, Blanche Mc­
Lean, Simone Pelletier, Maç£he La­
voie, Simone Violette, Gilberte 
rufoé, Isabelle Côté, Gilberte Béru­
bé, Annette Lévesque, Adélia Bour- 
godn, Georgette Lavoie.

3e Année — Fernande Bérubé, 
Etienmette Emond, Armenia Letoel, 
Germaine Dumats, Marguerite Bou­
cher, Lin a Lévesque, Edmonde Cae- 
tonguay, M.-Алпе Lévesque, Rolan­
de Boily, Rita OaieUet, Cécile Ouellet 
Géraldine Pelletier, Jeanne Lavoie, 
Emillenne Nadeau, Lorette Bérubé, 
Luc lie Bérubé, Alberto Lavoie, Ger­
trude Dubé, Rolande Imbeau, Irène 
Caron, Juliette Bérubé.

—M. F. S. Haddad, marchand de 
St-Léomard, était de passage à 
Grand-Sault, mercredi dernier ; 11 
se rendait à Moncton par affaires.

—M. Will McMahon, de la Sûreté 
provinciale, s'est rendu à St-Jean, la 
semaine dernière, au chevet de sa 
mère, dangereusement malade.

—M. P.-Emile Côté, dEdmunidston 
représentant de la Metropolitan Life 
Assurance, était en ville ces jours 
derniers par affaires.

—M. W. V. Powers est de retour 
d’un voyage d'affaires à Frederi^on.

—M. Bruce Christensen s'e^t ren­
du à New Denmark sema'r'0,
visiter ses parents et amis.

—Mlle Annie Ouellet de Drum -. 
mond est actuellement en promena-' 
de r'-.zz m soeur, Mme Esdras Le-

— Mme Jack Rioux était l'invitée 
d u soeur, Mm: Gonzague Michaud 
mardi dernier.

— Mlle .Simone Carroll s'est rendue 
à Kamlin, Me, la semaine passé, vi­
siter des amies.

—M. Alphonse Michaud a fait un 
court voyage à Van Buren, mardi 
passé.

—Mme Johnny Gagnon recevait à 
souper dimanche soir, Mlles Simone

SEALED TENDERS, addressed to 
the Postmaster General, will be re­
ceived at Ottawa, until noon, on Fri­
day the 8th April, for the conveyan­
ce of His Majesty’s Malls, on a pro­
posed Contract for a period not ex­
ceeding four years, 2 times per week 
on the route

BOSSE and EDMUNDSTON

J. A. LEGGATT
Chatham, N.-B.

XXX CHOCOLATES
from the Postmaster Generals’ 

pleasure.
Printed notices containing further 

information as to conditions of pro­
posed Contmct may be seen and 
blank forms of Tender may be ob­
tained at the Post Office of Bosse, 
arid at the office of the District Su­
perintendent of Postal Service, Saint

me pratique avant tout.
Il nous dit qu’il est très important 

de construire des couches chaudes. 
Celles-ci permettent de faire la cul­
ture potagère pendant les mois avan­
cés et par conséquent de vendre de 
bonne heure à des prix plus rémuné­
rateurs sans attendre que le marché 
local soit déjà envahi par des pro­
duits étrangers.

RESUME DES COURS
C’est à monsieur Gustave Gaudet 

qu’incombait la charge d’instruire 
nos cultivateurs sur les moyens à 
prendre pour bien engraisser les ter­
res en culture. Il visa è rendre ses 
cours aussi clairs que possible au 
moyen de tableaux et de cette façon, 
les explications se gravaient plu, fa­
cilement dans l’tntelligenoe des au­
diteurs.

MADAWASKA, MeCouvent de CabanoH. B. PECK,
District Superintendent of 

Postal Service.
District Superintendent’s Office,

Feb. 29th, 1932.
3fs-3mars.

M. Antoine Boucher est parti pour 
Fort Adams. Rhode Island, jeudi der 
nier. H était en promenade chez des 
parents et amis de cette ville depuis 
un mois. M. Boucher fait partie de 
la Co. H. 13e Infanterie. H eelt à l’en- 
traienment à Fort Adams, depuis 
plus de deux ans.

8e Année — M.-Simone Bérubé.
7e Année — Adrienne Bérubé,Jean 

nette Dumais, Simone Rssolgnol,

Dimanche dernier une soirée-mas­
querade eut lieu dans la salle pa­
roissiale. Le 1er prix fut gagné par 
Mlle C. Samson; elle représentait 
l’église de Rivière-Bleue. Le deuxiè­
me prix fut décerné aux représen­
tantes des quatre saisons: Mlles Sou­
cy et Quenneville, Mmes J. Frechet­
te et Emile Levesque. Les autres per­
sonnages costumés reçurent égale­
ment de beaux prix.

Au cours de cette soirée des artis­
tes locaux, le Dr. Lévesque et le no­
taire Langlais, rendirent un joflie 
pièce intitulée “La Chambre No. 13”. 
Plusieurs belles chansons couronnè­
rent le succès de cette soirée.

Il fit aussi une courte conférence 
sur la culture des navets et des pom­
mes de terre. Il faut semer les navets 
de bonne heure ; tout cultivateur 
doit en semer en assez grande quan­
tité puisqu’ils fournissent une nour­
riture à bon marché et remplacent 
bien le fourrage vert pour les vaclies 
laitières en hiver. Il est aussi impor­
tant de détruire les maladies et les 
insectes des patates par les moyens 
préventifs les plus efficaces afin d'as­
surer un plus grand rendement.

Monsieur Edmond Pineoult aborda 
ensuite un sujet qui n’est pa 
plus faciles à traiter et est d’une im­
portance primordiale. En effet, la co­
opération en agriculture, sujet prin­
cipal de monsieur Pineault, est une 
question étroitement liée avec la 
vente des produits finis, et forme 
comme pour ainsi dire un véritable 
trait d'union entre les producteurs et 
les consommateurs.

La coopération ne se pratique pas 
seulement chez les cultivateurs mais 
également chez tous les commerçants 
et dans toutes les lignes de produits 
manufacturés. La coopération dans 
l’industrie a donné les résultats sui­
vants :

1. Une production à meilleur mar­
ché ;

2. Une diminution du coût de la 
vente ;

3. L’achat des matériaux nécessai­
res à meilleur marché ;

4. L’élimination de la concurren-

Tout ce qui a la vie, noue dit il. 
doit manger. Pour suivre cette loi de 
la nature, la plante tire du sol un 
certain nombre d’éléments dont les 
tro's principaux sont: l’azote, l’acide 
phosphorique et la potasse. Si ces é- 
iéments ne sont jamais remplacés, le 
terrain deviendra bientôt aride: il 
faut donc les retourner au sol par le 
moyen des engrais appliqués d’une 
manière proportionnée, car le mau­
vais état d’une terre est presque tou­
jours attribué à Q’Insuffisance d’un 
des trois éléments ci-dessus mention­
nés. C’est la “loi du minimum". Ce­
pendant U faut économiser dans Im­
plication des engrais. L’orateur ex­
plique tour à tour les moyens à pren­
dre pour arriver à cette fin et la dif­
férence de quantité des éléments fer­
tilisants entre l’engrais de ferme et 
les engrais chimiques.

Un autre sujet important sur le­
quel M. Gaudet voulut attirer notre 
attention tout spécialement, fut le 
système de Rotation dans l’agricul­
ture. Bien qu’il y ait plusieurs sys­
tèmes praticables, le système de qua­
tre années est le plus recommanda­
ble chez les cultivateurs qui ont de 
petites terre.

Les nombreuses questions deman­
dées à l’orateur démontrent que les 
cultivateurs veulent réellement s'ins­
truire, et ils doivent être encouragés 
par tous les moyens possibles. Mon­
sieur Gaudet a certainement droit 
d'être féliciter pourv£Voir sû presen­
ter au public un travail aussi soi-

profltèrent de cette occasion qui leur 
était offerte et firent une envolée.

—La visite que l’équipe de hockey 
de Ste-Rose du Dégelé fit au nôtre, 
dimanche dernier, a été inutile, car 
l’état de la glace ne permit pas de 
Jouer.

—M. J. B. Larrivée, représentant 
de la Métropqlltan Life Assurance, 
était à Notre-Dame, ces jours der­
niers.

M. et Mme Georges Lavoie de Pac- 
kington visitaient leurs parente, au 
commencement de la semaine.

—Mlles Rolande Morel et Antoi­
nette Raymond de Ste-Rose du Dé­
gelé étaient en visite dans notre pa­
roisse, dimanche.

—M. L. P. Ouellet, commerçant de 
chevaux, est allé à Montréal, der­
nièrement, dans l’intérêt de ses af­
faires.

—Mlle Lina Dubé, des Etats-Unis, 
est actuellement chez son père, M. 
Odilon Dubé.

—M. J. H. Nadeau est parti pour 
un voyage d’un mois dans l’Ouest 
canadien.

—Mlles Bergeron du canton Bien- 
court ont passé une partie de la se­
maine en visite chez des amis.

—M. Albert Ouelelt est parti pour 
Rivière-du-Loup où il passera quel­
ques jours.

—M. Arthur Leblanc de Cabano 
était ici dimanche.

—M. Télesphore Dubé de Jerry 
Lake était en visite d’affaires à No­
tre-Dame, ces jours derniers.

—MM. Charles et Odilon Dubé se 
sont rendus au chevet de leur frè­
re Auguste, malade depuis un mois 
à St-Eusèbe.

Lisez nos Annonces 
et Encouragez 

NOS ANNONCEURS
PELIÆTTIER’8 MM.

gggpgoa Remerciements
Mme Elude Albert remercie cor­

dialement toutes les personnes qui 
lui ont fait preuve de dévouement et 
de sympathie, à l’occasion de la mort 
de son fils Léopold, soit par offrandes 
de messes, bouquets spirituels, mes­
sages et offrandes de oondoléa 
visites ou assistance aux funérailles.

Corporation de Prêt et Revenu Bé-
Aseurance financière pour le formation d’un oapital. 

Edifice Quebec Power—Chambre 307—Québec
$ 190Л0Є.00

65,000.00
Oapital autorisé 
Capital souscrit et payé

QUARANTAINE DES RENARDS 
DANS L'ILE DU PRINCE- 

EDOUARD
A la suite de l’arrêté ministériel du 

10 février 1932, tous les renards qui 
entrent dans l’Ile du Prince-Edouard 
ou qui en sortent doivent être inspec­
tés par un inspecteur vétérinaire qua 
liflé. L’arrêté porte également qu'au­
cun renard ne peut être importé dans 
lT.e ou en être exporté sans un certi­
ficat d'inspection d’un inspecteur fé­
déral.

Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par des formes 
de Placements variés. Prêts à long terme, avec facilité de rembour­
sement; intérêt aussi bas que 3 pour oent l’en; «a prête 4 fois le 
montant du placement ; capital fourni deux fois plue tôt que tou­
te autre combinaison de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demande 
Président: Charles Auger, secrétaire: De la Brulère Fertier 
Vioe-Préeldent: Fortune* Gingrae: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonse Tardif.

Dites à l’annonceur :
“J’ai vu cette marchandise 
annoncée dans “LE MA­
DAWASKA”.

L’AFFAIRE LA 
PLUS IMPORTANTE 

DU MONDE

Représentant à Edmunds ton, N. B.
19 Rue B entier,

Heures de Bureau:6 à 8 hr es du soir
ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo

Tél. 87-1, Casier 135
Chemin de Fer

TEMISC0UATAIggggggggggg ce ;HORAIRE
En force le 30 Nov. 1931 
EXPRESS

Dép. Rivière-du-Loup 
Arr. Edmundston

6. L’action collective pour fin de 
tarif.

Toute industrie doit de toute né­
cessité être organisée pour rester sur 
un pied dé’galité avec les autres. 
L’agriculture fut par le passé et est 
encore aujourd’hui victime des In­
dustries organisées. Pou ru ne citer 
qu’un exemple, autrefois le cultiva­
teur voisin de 
deux tiers de l’argent payé par le 
consommateur pour les produits agri 
coles; aujourd’hui U n’en reçoit qu’­
un tier et le reste sert à grossir la 
bourse des intermédiaires.

Pour établir une intéressante com­
paraison, examinons de près les sta­
tistiques suivantes : la Danemark 
dont la superficie est à moitié plus 
petite que celle de notre province 
comptait en 1827, 1400 beurreries 
coopératives, 650 cercles d’oeufs, 15 
stations de classement et 50 abattoirs 
coopératifs; en plus, Ils vender* 150,- 
000 porcs par semaine.

Il faut avouer que les Danois sont 
beaucoup plus logiques que nous. Us 
achètent en gros les marchandises 
qui leur sont nécessaires, achètent 
du Canada le blé qu’ils convertis­
sent en produits finis pour vendre 
ces derniers chez-nous. Cela veut 
tout simplement dire que les marchés 
Danois au Canada sont supérieurs 
aux marchés Canadiens au Dane­
mark. Ici, au contraire, nous ache­
tons au détail pour vendre

VILLE D’EDMUNDSTON VABSURAMCK-VIM PROCURE■ SBCMonsieur Antoine Goguen, du dé­
partement de l'aviculture, traita en­
suite une question des plus Importian 
tes pour ceux qui s’intéressent à l’a­
viculture pratique, c’est-à-dire la 
question des poules.

Pour réussir avec des pouiles, il faut 
les faire pondre pendant toute l’an­
née. La chose est importante, car le* 
poules pensionnaires sont loin d’être 
une source de profits. U faut donc 
s’assurer de la valeur du troupeau, 
et cela peut facilement se faire en 
pratiquant les instructions suivant

1—Un fonde disponible an mo-

AVIS DES ASSESSEURS 5 ment du beeotn:
8.00 a. m. 

11.35 a. m 3—L’argent nécessaire pour faire 
face aux obligation! échéant 
au déeée du père, tele «ne 
comptée, hypothéquée, taxée 
et fraie d’admlnletratloa:

3— L'équivalent en argent comp­
tant dea Intérêt» du père dune 
le» affaire* 0* U était engagé 
et qui pourraient perdre de 
leur râleur agrée ea mort;

4— Un rerenu meneuel garanti 
pourvoyant à la eubeletanee 
de la famille.

Г Л-Г-IL UNE AUTRE FORME 
DK PLACEMENTS QUI EN 

fASSE AUTANTT

EXPRESS
Dép. Edmundston 

Arr. Rivière-du-Loup,
MIXTE

Dép. EdmuMdston 
Arr. Connors, N. B.

MIXTE
Dép. Connors. N. B 
Arr. Edmundston 
N. B. — Heure du méridien de l'es4 

Service quotidien, exeepté le diman-

Avis public est par la présente donné que nous, 
les soussignés, avons 'té nommés Assesseurs de la 
ville d’Edmundston ртиг l’année 1932.

Toute personne ou corps incorporé sujet à être 
assessé, ou elle ou son agent, peut (en dedans de 
trente jours de cette date) fournir aux assesseurs 
un état détaillé de la propriété réelle et personnelle 
et du revenu de telle personne ou corps incorporé ; 
et toute déclaration à cet effet devra être signée et 
assermentée en présence d’un Juge de Paix pour le 
comté de Madawaska, par la personne ou l’agent 
faisant la déclaration.

Tous les vendredis soirs, de 7.30 à 9 heures, du 
3 mars au 2 avril, les assesseurs siégeront au Bu­
reau de la ville et recevront les informations des 
contribuables.

Daté et publié dans la ville d’Edmundston, ce 
3e jour de mars, A. D. 1932.

4.00 p. m. 
7.30 p. m. donné que le Canada ne se suffit pas 

en vinade d’agneau et en laine. Four 
cette, raison, les fermiers de la pro­
vince peuvent être assurés que les 
marchés ne leur manquent pas dans 
cette ligne et qu’ils peuvent réussir 
à vendre ces produits s'ils sont fidè­
les aux règlements de la coopération.

M. l’agronome Arthur J. Gaudet 
devait entretenir nos cultivateurs 
sur la question de l’industrie laitière, 
mais les circonstances ne lui permi­
rent pas de s’acquitter de sa tâche 
puisqu'il fut appelé à remplir une 
mission encore plus importante, pour 
le moment.

Braves cultivateurs du Madawas­
ka je remercie en votre nom tous ces 
représentants agricoles des sections 
françaises pour leur beau travail et 
Je crois interpréter pleinement la 
pensée de chacun de vous en agis­
sant ainsi. Il est probable que dans 
un avenir prochain ils reviendront 
vous offrir leur science et leur col­
laboration, car ils suivent d’un oeil 
vigilant vos travaux et veulent voir 
progresser l’agriculture chez-nous.

G. A. COEUR.

New York recevait
12.35 p. m. 

2.25 p. m.

8.00 a. m. 
9.50 a. m

tes :
U faut d’abord faire le choix d'une 

race payante suivant les nécessités 
du marché; si les oeufs se vendent 
mieux que la viande, la poule de ra­
ce “Leghorn” est préférable, mais si 
comme Ceet le cas chez-nous, les 
oeufs et le viande se vendent indiffé­
remment bien, la race "Plymouth 
Rock” est la plus recommandable. 
Quand ce travail edt fait une autre 
chose non moins importante s’im­
pose: c’est la sélection dans le trou­
peau. M. Goguen s’exprima claire­
ment sur les méthodes par lesquelles 
on peut distinguer de bonnes pon­
deuses et Je crois que tous furent sa­
tisfaits des explications donnés à ce 
sujet.

Une fois la race choisie et la sé­
lection faite il faut nécessairement 
donner aux volailles un logement 
sain, et ne pas leur refuser l’air et le 
soleil que la nature leur accorde. 
Quand vous avez un troupeau de ra­
ce choisie dans un poulailler en par­
faite condition il est de toute néces­
sité de lui fournir l’alimentation ap­
propriée. Quand toutes ces précau­
tions sont prises, U ne reste phis que 
la question du marché; cependant 

Le présent, l’Avenir vous seront on ne peut assurer le sucés d’un bon 
dévoilés par Mademoiselle Jeanne 
чиї possède plusieurs années d’étu­
des dans les sciences de la cartoman* 
cle. Ses révélations vous surpren­
dront, et seront pour vous un guide 
précieux. Lit dans les cartes com 
me dans un livre.

Coupez le paquet de cartes trot 
fois, dites nous quelles cartes vol 
avez tirées, et envoyez 80 sous 
bon de poste, 
dance confidentielle. Pourquoi retar 
der, écrivez dès aujourd'hui 
Adressez:-

Correspondance à Edmundston a 
vec le chemin de fer du Pacifique 
Canadien et à Rlvlère-du-Loup avec 
tous les trains d'express des chemins 
de fer Nationaux.

Pour plus amples informations 
prospectus, etc., s'adresser à 

T. N. Walsh, Agent Général du 
| Fret et des Voyageurs.

SUN LIFE ASSONANCE 
Company of Canada 

Canada’s Leading life Oa 
Am en force: 33.400.000.000 

Actif: «568,000,000.

G. T. KENNEDY
représentant local 

EDMUNDSTON, N.-B.
Rue de l’Eglise — T6L: МОЯ. , поз pro­

duits finis en gros. En d’autres mots 
nous achetons des produits dispen­
dieux pour les revendre à bon mar- 
maintenir les sociétés coopératives 
ohé. Pour remédier à ce mal U fau< 
qui existent déjà dans la province. 
Nous avons les Sociétés dtagriculture 
au' moyen desquelles U est facile dV- 
cheter eh gros tous les engrais chi­
miques au prix coûtant. En second 
lieu, l’Association des producteurs de 
fruits achètent les matériaux néces­
saires pour cette culture et s’occu­
pent de la vente des pommes. La 
coopérative des Producteurs de laine 
en fait autant pour ce qui concerne 
l'achat et la vente de ce produit. En­
fin, la coopérative canadienne du Bé 
tail fait la v~nte en coopération de 
tou* les animaux de la ferme, fait 
l'achat néoc' aire et les met eneuU 

в sur le ma: hé à un prix détaillés.
Dans l’agri ’"ture comme partout 

aiUéurs, il faut «l’union, et 
félicitons mon 
voir, fait camp 
si claire à nos c ltivoteurs.

Son deuxième sujet fut l'élevage 
des moutons. Celui-ci doit se pra­
tiquer pour faire une culture mixte; 
d'abord le terrain accidenté du Ma- 
daw*ka s’y prête très bien. Etant

THIRTY DAYS PUBLIC NOTICE is here­
by given that we the undersigned have been ap­
pointed assessors for the Town of Edmundston 
for the current year, and that any person or body 
corporate liable to be assessed or his or their agent 
may furnish the assessors with a written detailed 
statement of the real and personnel estate and in­
come of such person or body corporate, and every 
such statement shall be suscribed and sworn to 
before a Justice of the Peace for the county by the 
person or agent making the same.

•vFrom March the 3rd to April 2nd, every Friday 
<n^gnt from 7.30 to 9 P. M., the Board of Assessors 
will sit in the Town Hall to receive informations 
from the ratepayers.

Dated and published at Edmundston, N.-B, 
this 3rd day of March, A. D.,1932. ., v 

Bureau des Assesseurs : — Board of Assessors 
Rob. Sirois, sec. - Jean A. Lebel - Allen Emmcrson.
5fs-3mars.

і

Obtenez plus de valeur 
en achetant ce tabac 

“Burley'Wle meilleur 
produit au Canada!

CLAIRVOYANTE
CARTOMANCIENNE Ш7.

tff/i
marché si les premières conditions 
ne sont pas remplies.

Plus tard, je n’en doute pas, cha­
que paroisse du comté aura son cer­
cle d’oeufs comme les ont déjà un 
grand nombre de comtés de notre 
province. M .Goguen qu in’eet occu­
pé de cette organisation par le passé 
et à qui nous devon* largement le 
flucoèe de cette entreprise, saura en 
temps opportun accomplir son tra­
vail inachevé.

Lhortioulture a, elle aussi, un 
grand rôle à Jouer de nos jours plus 
que Jamais. M. Alphonse Dionne, a- 
gronotne de notre comté, se chargea 
de donner une leçon aux agriculteurs 
sur ce sujet important. Je ne puis 
passer sous silence le beau travail 
accompli dans le comté par oet hom­
me dévoué qui est à mon avis un nom

10? g
h

LE PAQUET
teCorreepon-

MACDONALD’Snous 
• Pineault de l’a­
ire d’une manière

MELLE JEANNE
Casier Postal 1100 
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ROSE SEDUISANT
C’est ce qu’elle est devenue. 

C’est le résultat que voue obte­
nez, quand vous nous envoyez des 
vêtements pour être nettoyés à
sec.

La durée est prolongée, les cou­
leurs conservées et ravivées, la 
saleté éliminée scientifiquement 
et rigoureusement. Apportez nous 
vos broblèmes de nettoyage à sec

Service d’appel et de livraison— 
Service de blanchissage pour les 

hommes.

Téléphone 32-21
Collection et livraison dans tou­

tes les parties de la voie.

R.-H. RICHARDS
27, п:з de l'Eglise 

EDMUNDSTON. N.-B.

N.-DAME DU LACCOURS AGRICOLES DANS LE 
COMTE DE MADAWASKA

RIVIERE - BLEUE

GRAND-SAULT
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The Qualify Line

PUREMENT
VEGETALES
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